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Le ministre en compagnie de Rajiv Servansingh.  

Le but de la Competition Commission est de réguler la manière de faire 

les affaires à Maurice en créant un environnement plus compétitif. C’est 

ce qu’a annoncé le ministre de l’Activité économique, de l’entreprise, 

des coopératives et de la protection des consommateurs Michael Sik 

Yuen, vendredi, à l’ouverture d’un atelier sur les “Competition Issues”. 

Le ministre a aussi fait ressortir que le rôle de la Competition Commission 

est d’agir en tant que “chien de garde afin de veiller à ce que les entreprises 

ne fassent pas de faux pas qui leur vaudraient des sanctions financières ou 

même des procès”. Le but de la Competition Commission depuis sa création 

en juin 2009 est de mener des enquêtes en toute transparence pour recueillir 

des preuves, écouter les points de vues des parties et analyser les marchés. 

 

Dans les faits, depuis son entrée en opération, la Competition Commission a 

ouvert deux enquêtes sur le marché du boeuf et les frais de service facturés 

par des agents de voyages. Michael Sik Yuen a d’ailleurs indiqué que bien 
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que la Competition Commission vient d’être mise en oeuvre, les entreprises 

seront surveillées de très près afin de régler tous les problèmes. 

 

Cédric de Spéville, vice-président de la Chambre de commerce et 

d’industrie, a indiqué que la Competition Commission a pour mission de 

fournir à ses membres et à la communauté des affaires la possibilité de 

mieux comprendre l’environnement complexe de l’économie et d’aider les 

spécialistes à obtenir les informations essentielles pour améliorer la conduite 

de leurs affaires. 

 

Il a fait un appel pour qu’on accorde un délai aux opérateurs afin qu’ils 

puissent comprendre les bases de cette loi. “Toute nouvelle loi est complexe. 

Il faut accorder du temps aux opérateurs afin qu’ils s’habituent à la 

méthodologie et la culture de la Competition Commission et aux moyens de 

rendre l’économie de Maurice plus compétitive”, a-t-il soutenu.  

 


